
Merci de ne pas me jeter sur la voie publique, 

mais de me transmettre à qui bon vous semblera. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous sommes un peu comme ces éléphants de cirque qui passent toute leur vie attachés à 
un pieu. Ils pourraient pourtant facilement arracher celui-ci, compte tenu de leur force. Ils 
ne le font pas pour la seule raison qu'ils sont ainsi attachés depuis tout petits. En ces temps 
là, ils ont tiré, mais en vain : leur force n'était pas encore suffisante. Depuis, ils continuent 
de croire que ce n'est « pas possible ». Sauf qu'aux hommes, l'idée peut encore revenir, s'ils 
imaginent de nouveaux plans pour résoudre le problème. C'est pourquoi il faut quelque 
chose de plus pour les immobiliser : des idées. Et ils s'en racontent sans cesse (car les 
hommes se domptent mutuellement) : « l'homme est ainsi », « ça a toujours existé et ça 
existera toujours », « Puisque Dieu le veut », « on ne change pas le monde », « on ne te 
laissera pas faire », « tout est foutu », « c'est trop tard », « à quoi bon », « occupe-toi 
d'abord de toi », « profite de la vie », « c'est prétentieux », « c'est dangereux », « c'est 
extrémiste », « on a déjà essayé », « c'est de l'utopie », « il ne faut pas trop penser », 
« intègre-toi d'abord », « la compétition est une bonne chose », « faut pas rêver », « chacun 
chez soi et tout ira bien », « il n'y a pas d'alternative (nouvelle) », « nous vivons en 
démocratie », « il y a plein d'alternatives (qui existent) » etc. 

Et nous avalons ces injonctions, ces généralités et autres distorsions, ces petites pilules pour 
dormir, chaque jour, avant de les distribuer nous-mêmes... 
Plein de petits mécanismes court-circuitant la pensée on été implantés en nous, pour y agir 
au bon moment, afin de nous maintenir dans la critique stérile ou l'action « inoffensive »... 
Parce que nous avons peur, et que cette peur régit nos pensées, nous nous interdisons le 
bonheur. Là encore, le remède existe : l'amour et la raison, qu'il suffit de mettre en œuvre... 
en pensant par soi-même, rationnellement... 
Évidemment, ça prend un peu de temps. Évidemment, ça demande un petit effort. 
Évidemment, tout ce qu'on a cru n'est peut-être pas « la vérité »…  
En outre, le divertissement veille pour nous empêcher de penser. La consommation veille, 
pour nous empêcher de construire. Mais nous pouvons veiller, quant à nous, à prendre notre 
vie en mains.  
 
Extrait du "petit traité d'économie et de politique pour les nuls"  
 

« On ne résout pas un problème avec les modes de pensée qui l’ont engendré » 
(Albert Einstein) 

 
Des propositions concrètes (et l’ensemble du texte) sur : 
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